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Orléans Vivre sa ville
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Premières
gorgées de soleil
Le soleil est en avance, les

clients aussi. Premiers regards en chiens de faïence.
Les tables libres se font rares à l’heure du déjeuner sur
les terrasses du Martroi. Première pression savourée
sur la place rénovée. Les serveurs s’activent comme
s’ils voulaient rattraper l’argent perdu pendant les
travaux. Un candidat aux municipales nous dévoile ses
prochains documents de campagne. Première affiche
en tant que tête de liste. Pas de bruit de pelleteuse,
pas un nuage à l’horizon, on rêvasse devant sa salade.
Premières tâches de vinaigrette sur la chemise.

QU’EST-CE
QUI S’TRAM ?S’

MÉTÉO■ Avec 22,2 °C enregistrés, dimanche, le record de température pour un 9 mars a été battu

Le printemps frappe à notre porte

Valentine Autruffe
et Nicolas Da Cunha

nicolas.dacunha@centrefrance.com

O r l é a n s a r a n g é s e s
écharpes, ses gants. Il a
sorti ses tenues beau­
coup plus légères. Pres­

que estivales. « Nous sommes
sur des températures de la der­
nière décade du mois de juin »,
constate un prévisionniste de
Météo­France.

Le mercure a indiqué 22,2 °C,
dimanche, à 15 h 39. Jamais, le
9 mars, depuis 1945, le thermo­
mètre n’avait atteint ce sommet.
Un record. « Il a été enregistré
sous abri, à l’ombre. En plein
soleil, il devait faire 30 °C ». Le
p r é c é d e n t d a t a i t d e 1 9 5 7
(21,4 °C).

Le mercure
a indiqué 22,2 °C,
dimanche à 15 h 39

Évidemment, cette situation
exceptionnelle – la normale est
de 11,5 °C – s’est traduite, ce
week­end, par une forte fré­
quentation du centre­ville, des
terrasses, de l’île Charlemagne
et des bords de Loire.

Le patron de La Brasserie des
Halles, place du Châtelet, s’est

adapté, et a ouvert son bar, ha­
bituellement fermé, toute la
journée de dimanche. « On ris­
que d’ouvrir tous les dimanches
d e b e a u t e m p s » , p r é v i e n t
d’ailleurs le serveur. Le Lutetia,
place Sainte­Croix, a vu son
chiffre d’affaires passer « de un
à six par rappor t aux deux
week­ends précédents », dixit le
p a t r o n , P h i l i p p e G a z e a u .
« Comme en 2012 », rappelle­t­
il. « En revanche, en 2013, le so­
leil est arrivé plus tard. »

Ce week­end, les Orléanais

ont, aussi, pu profiter pleine­
ment de la nouvelle place du
Martroi. Les enfants se sont ra­
fraîchis avec plaisir dans les jets
d’eau et brumisateurs de la fon­
taine. La terrasse du Grand
Martroi était pleine à craquer.
Les tenanciers, Ghislaine et
Thierry Morin, ont dit adieu à
leur jour de congé hebdomadai­
re pour revenir travailler, et ont
même abrégé les vacances de
l’une des serveuses.

Malgré ça, il fallait s’armer de

patience pour être servi. Mais,
sous les premiers rayons de so­
leil de l’année, l’attente devient
un plaisir… « On a fait un week­
end d’été, avec un personnel
d’hiver », résume Ghislaine Mo­
rin. Son mari, lui, préfère ne pas
s’emballer. « On avait eu le
même mois de mars en 2012,
suivi d’un temps moyen d’avril
à la mi­juillet. Cette année­là,
on a mangé 50.000 € avec cinq
saisonniers qui n’ont servi à
rien… »

Ceux qui voulaient s’éloigner

des pavés du centre­ville ont
pris la direction de l’île Charle­
magne, comme Igor. « Diman­
che, il y avait un monde din­
gue ! On n’a pas encore le droit
de se baigner, mais les gens
étaient en maillot. Il me semble
même que j’ai bronzé… »

Enfin, les quais de Loire ont
retrouvé l’affluence des beaux
jours. Farniente, vélo ou jog­
ging, le fleuve a attiré des cen­
taines d’Orléanais. « Le premier
jogging de l’année en t­shirt ! »,
pour Cathy. Et le premier barbe­
cue de l’année au bord de l’eau,
pour Clément.

Profitez avant le week-end
Ces bonheurs printaniers se

poursuivront jusqu’à vendredi,
avec des températures maxima­
les entre 16 et 18 degrés. Seul
bémol : la qualité de l’air se dé­
grade. Son indice atteindra,
aujourd’hui, 8 (le pire se situant
à 10). « Pour les températures,
ça se gâte ce week­end. On aura
13­14 degrés », projette Météo­
France.

L’hiver n’est pas encore à ran­
ger dans l’armoire aux souve­
nirs. Pour s’en convaincre, il
suffit de compulser les archives
de 2013. 17,3 °C avaient été en­
registrés le 4 mars ; les premiers
jours du mois avaient été ré­
chauffés par une température
moyenne de 16 °C. Puis, du 12
au 14 mars, la grande glissade
du mercure avec une moyenne
de 0,2 °C l’après­midi. Il ne faut
pas oublier qu’en moyenne, les
dernières gelées interviennent
vers le 20 avril. Une raison sup­
plémentaire, donc, pour profiter
un peu plus encore de la dou­
ceur des prochains jours. ■

Des terrasses prises
d’assaut, des quais de
Loire très fréquentés…
Orléans profite de ces
températures hors du
commun, loin des
normales de saison (11°C).

LOIRE. Les quais ont été pris d’assaut ce week-end, et étaient bondés hier, malgré la rentrée. PHOTO CHRISTELLE BESSEYRE

Janvier et février exceptionnels
Ce début mars ne fait que confir-
mer la tendance des deux pre-
miers mois de l’année. Les relevés
de janvier et février en témoi-
gnent.

Le mois dernier, par exemple,
il n’a gelé, à Orléans, que le
3 février (­ 0,1°C). Une seule
journée avec des températures
négatives, une situation excep­
tionnelle. La moyenne sur les
28 jours s’est élevée à 7,5°C à
une période où les normales
sont établies à 4,4°C.

Février 2014 se situe à environ
deux degrés du record de 1990
(9,4°C). Loin, très loin du février
le plus froid depuis 1945. Celui

de 1956 (­ 4,6°C).
« La grande particularité du

mois écoulé, c’est la pluviomé­
trie, résume Jean­Claude Ray­
naud, chef de centre à Météo­
France. Il a plu 22 jours sur
28 ! » Seulement, pas en grande
quantité. « 73 mm contre des
normales de 44 mm. Ce n’est
pas beaucoup plus. »

De la douceur, également, en
janvier. La moyenne de janvier
s’est établie à 7,03°C – la nor­
male est de 3,88°C. Un record
depuis 1936 (6,96°C). La maxi­
male a été relevée le 8 janvier
avec 14,7°C. ■

N.D.C.

DES ORLÉANAIS RÉUNIS DERRIÈRE LE DRAPEAU TIBÉTAIN

RASSEMBLEMENT. En mémoire de la révolte de Lhassa.
Hier, l’association France Tibet a invité les Orléanais à
se réunir au pied du drapeau tibétain, devant la mai­
rie d’Orléans, afin de commémorer le 55e anniversaire
de la révolte de Lhassa, capitale du Tibet, contre
« l’occupant communiste chinois », le 10 mars 1959.
Pierre Dupit, président de l’association France­Tibet
Orléans, a fait un rappel des faits douloureux vécus
par les Tibétains depuis les années 1950, en terminant
toutefois sur une note d’espoir. « Des artistes créent
pour résister, au Tibet même, de nos jours. » Micheli­
ne Prahecq est intervenue pour soutenir l’association,
ainsi que Didier Serin qui a lu un mot de Jean­Pierre
Sueur, retenu au Sénat. ■

FONTAINE. Elle fonctionnera tant
qu’il ne gèle pas. V.A


